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L' U N I V E R S I T É  d e 
Houston a prêté son 
cadre au ministre ga-

bonais du Pétrole, pour pré-
senter, le 25 février dernier, 
les opportunités offertes par 
notre pays en termes d'inves-
tissement dans ce secteur en 
pleine revitalisation.
C'est un pays stable renfermant 
encore des niches d'affaires 
que Vincent de Paul Massas-
sa a présenté à la vingtaine 
d'hommes d'affaires présents 
à ce rendez-vous de promo-
tion des 35 blocs proposés 
aux enchères. D'emblée, les 
interlocuteurs du ministre 
gabonais du Pétrole - parmi 
lesquels des investisseurs, des 
membres de l'université de 
Houston et des experts ayant 
une parfaite connaissance du 
bassin sédimentaire gabonais 
-, ont été édifiés par la mise en 
évidence d'un climat propice 

aux affaires. Mieux, Vincent 
de Paul Massassa a décliné les 
caractéristiques très attrayantes 
de ce 12e appel d’offres. Notam-
ment la gratuité dans l'obten-
tion des données sismiques.
Le nouveau Code des hydro-
carbures promulgué par le pré-
sident Ali Bongo Ondimba, 
qui est jugé très attractif sur les 
plans juridique et fiscal, était 
également à l'ordre du jour. 
Le document renfermant les 
normes régissant désormais 
le secteur a d'ailleurs été très 
apprécié par plusieurs experts.
La problématique liée aux de-
vises qui affecte tous les pays 
producteurs de pétrole de la 
Communauté économique et 
monétaire de l'Afrique centrale 
(Cémac) n'était pas en reste. 
Aussi, le membre du gouver-
nement a-t-il rassuré les poten-
tiels investisseurs sur les efforts 
communs entrepris par les 
États sur la question. De sorte 
que des réponses appropriées 
soient trouvées rapidement.

Pétrole : Vincent de Paul Massassa 
rassure les Américains

Styve Claudel ONDO MINKO
Libreville/Gabon

Un instantané de l’exposé du ministre gabonais du Pétrole, Vincent de Paul Massassa.
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LA Chambre africaine de 
l'énergie effectue à Libre-
ville une visite de travail, 

afin de promouvoir les investis-
sements dans la chaîne de valeur 
du pétrole et du gaz du pays, et 
soutenir le développement du 
secteur privé local.
Au cours de sa visite, la Chambre 
a salué le leadership du chef de 
l’État, Ali Bongo Ondimba, 
dans la mise en place du nou-

LA nouvelle mouture 
du Gabon contient des 
conditions fiscales 
plus attractives, en 
ligne avec ses autres 
voisins subsahariens, 
et devrait permettre 
d’attirer davantage 
d’investisseurs et re-
lancer durablement la 
croissance, estime son 
président, NJ Ayuk, en 
visite de travail au Ga-
bon.

Nouveau Code des hydrocarbures : un atout 
indéniable selon la Chambre africaine de l'énergie

Maxime Serge MIHINDOU
Libreville/Gabon

veau Code des hydrocarbures du 
pays et la promotion du potentiel 
du Gabon, pour les investisse-
ments, tout en exprimant son 
soutien aux efforts entrepris par 
le gouvernement pour créer un 
environnement propice aux en-
treprises privées locales et inter-
nationales.
" Le Gabon est un pays pétrolier 
bien établi, qui entre dans une 
nouvelle ère de croissance et de 
transition énergétique. L’ambi-
tion du pays d’augmenter les 
investissements en amont, de 
développer les infrastructures 
énergétiques et surtout de dé-
velopper une industrie gazière 
robuste doit être soutenue par 
des capitaux et des technologies 
du secteur privé. Cela nécessite 
la création d'un environnement 

propice aux affaires, ce que de-
mande l'industrie. Il est extrême-
ment encourageant de constater 
l'impact des récentes réformes 
sur la facilité de faire des affaires 
au Gabon ", a indiqué NJ Ayuk, 
président de la Chambre et PDG 
du Centurion law group.
Pour la Chambre africaine de 
l'énergie, le nouveau Code des 
hydrocarbures contient des 
conditions fiscales plus attrac-
tives, en ligne avec ses autres voi-
sins subsahariens. Lequel a déjà 
vu la signature de 12 contrats 
pour l’exploration et la produc-
tion d’hydrocarbures avec des 
sociétés étrangères telles que As-
sala Energy, Petronas, Sinopec et 
Perenco, renforçant la confiance 
des investisseurs dans le potentiel 
du marché.

Le président de la Chambre africaine de l’énergie, NJ Ayuk.
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LE tourisme gabonais pour-
rait être mis sous les pro-
jecteurs du monde dans 

les mois à venir. Mardi dernier, 
la ministre de la Promotion des 
investissements, Carmen Ndaot, 
a reçu une délégation d'hommes 
d'affaires turcs conduite par l'am-
bassadrice de Turquie au Gabon, 
Nilüfer Erdem Kaygisiz. En pré-
sence du directeur général de 
l’Agence gabonaise de développe-
ment, de promotion du tourisme 
et de l’hôtellerie (Agatour).
Occasion pour ces investisseurs 
turcs de présenter un projet 
d'organisation, dans notre pays, 
d'un forum de premier plan dé-
nommé "Global tourism forum 

Gabon 2 020". L'objectif de ce 
projet d'envergure international 
vise à valoriser et promouvoir le 
formidable potentiel touristique 
de notre pays. Global tourism 
forum (GTF) est un événement 
de World tourism forum institute 
qui organise, chaque année, des 
activités conçues pour renforcer 
l'image de marque du pays hôte 
à l'étranger.
Si le gouvernement gabonais 
adopte le projet, cet événement 
interviendra après la tenue en 
juillet 2019 des rencontres na-
tionales du tourisme. Des assises 
auxquelles avaient participé plu-
sieurs opérateurs, et qui avaient 
émis d'importantes recomman-
dations en vue d'améliorer la 
contribution de ce secteur dans 
le Produit intérieur brut (PIB) 
de notre pays.

Vers le "Global 
tourism forum 
Gabon 2 020" ?

Georges-Maixent NTOUTOUME-NDONG

Libreville/Gabon


